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A TRAVERS LES CERCLES CEI"En présent» de cotte calamité, un groupe de fierté, tantôt, east la voix de la finance et des 
mutualistes éminents composé de Canadiens- solides garanties qui rassure les auditeurs; mais 
français et de Français-catholiques se mit à toujours et pardessus tout, plane la note religious.
1 étude <*t trouva le moyen de tourner les arm« e de et eatholique. 
nos adversaires contre eux. (’omhinant heurcu- ,, , , , „.
Ninent ce qu'il y avait de meilleur dans la Alliance Nationale, I orateur s'ap-
mutualité et dans l'assurance, il, créèrent un Pl,qu".l>»r^ticdicrcmont il démontrer les bénéfice

le 28 janvier dernier an soir, le cercle St- système amélioré et le 11 avril 1892 cette société <'Hn"ld.era,,l<'“ qm-eetto sooitéé offre à ses membre
participants.
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Une jolie tête à St-Constant, Co. Laprairie.

Constant de 1 Alliance Nationale donnait un était fondée." 
magnifique euchre auquel assistaient plus de cent 
soixante personnes.

Aprils avoir démontré que l'Alliance Nationale “C'est d'abord des seeours aux sociétaires nia- 
léunit tous les earaetères qui signalent une Me», des bénéfices, à eeux qui survivent, en 

( Mie charmante réunion, organisée par les soeiété de bienfaisance de premier ordre, l’orateur ‘1° décès, une indemnité aux invalides et
m mbres du Comité de Régie, dans le but de continue: “l'Alliance Nationale, comme le dit pension »ux vieillards."
faire connaître à nos concitoyens les nombreux si bien son nom, vise partieulièrement à l'union 
avantages qu offre V Alliance Nationale il ses des eut Indiques parlant la langue française dans 
membres participants, fut un véritable succès, une commune pensée de seeours mutuels et de

L'ordre parfait dans lequel fut exécuté le pro- progrès de leurs intérêts matériels et 
gramme de la soirée valut aux organisateurs de
nombreuses félicitations de la part de leurs dans l'œuvre éminemment patriotique et nationa-
visi leurs.

“Les membres inscrits A la caisse des malade- 
reçoivent en maladie une indemnité de 11.(10 par 

e semaine, pendant vingt semaines par année, et 
jusqu’il aujourd’hui, l’Alliance a payé à ses 
malades une somme de $551,757.74; à 
bres invalides, $37 450.00; en * pension aux

... ...... cdcprouv.twmdsvanccmcnt I de relèvement vieillards *28 000......... I aux ayants-droit ,1c
Au nombre di s invités d honneur, on remar- ae n<>tr«‘ race a I ombre du drapeau sous lequel membres défunts $1640 602 65”

quait M. ('lias Duquette, Inspecteur en chef et vivons."
Second Vice-président de l’Alliance Nationale, Et plus loin, "Cette institution qui n'a pas en-
M. le notaire L. U. Dauray. Directeur, tous deux <wc sa vingt-troisième année, marche avec bon- HUr “es garanties de premier ordre " 
représentants du Bureau Exécutif, et M. J. A. »«ur, au premier rang, dans la voie florissante, “Possédant une réserve de $1 777 7811.00 dan- 
St-Denis. civilisât rice et patriotique <lea sociétés de secoure «a caisse de dotation et de $429 085.01 dans sa

caisse des malades et une position financière 
Parlant ensuite du rôle joué par cette soeiété, il supérieure a celle de n'importe quelle autre société 

avec autant d’em- ajoute: “Son action a été admirable. Fidèle à du genre dans les deux Amériques; admin!strtv 
pressi'invnt à l'appel du Comité d’organisation et sa constitution, elle n’a cessé de lutter pour la par des hommes compétents qui dépensent leur 
présenta M. ,1. A. St-Denis à l'assemblée. Une conservation de notre race, de notre langue, de forces et leurs talents à la consolidation de nos
salve d'applaudissements accueille l'apparition notre foi et de nos institutions." institutions religieuses et civiles et & l'avancement
de l’orateur. "Elle a été un facteur puissant dans l'avance- de notre nationalité cette Association est certaim -

Dans une improvisation aduptéc à la eircons- ment de nos intérêts et le relèvement de nos ment appelée—et elle l'a déjà prouvé—à jouer 
tance M. J. A. St-Denis après avoir félicité défaillances." rôle prépondérant non-seulement dans la mutua-
les dames et les demoiselles pour leur bel exemple “Fermement convaincu que la solution des üté mais aussi dans le progrès national de not r. 
de patriotisme retraça l’héroïque histoire de problèmes sociaux dans cette province, est peuple tant au Canada que dans les différent -
cette j■•une et puissante association canadienne- intimement liée à la solution des problèmes reli- états de l'Union Américaine,
française et eatholique signalant les motifs qui fdeux et dans un très grand nombre de cas on 
ont présidé à sa fondation et le but vers lequel elle dépend exclusivement, l'Alliance n'a pas craint
tend, démontrant ensuite le rang qu’elle occupe <1 unir la cause de la Religion à la cause de la
parmi les différentes sociétés qui existent 
pays et même à l’étranger et, enfin le rôle ad mi- Association", 
rahlv qu’elle a joué jusqu’ici dans le relèvement 
moral de notre race.

moraux.
"Son action principale se manifeste surtout

ses ini'iii-

“Les placements de cette société ne se font qtn

Vers le milieu de la veillée M. I»renzo Ix-tour- mutuels catholiques et françaises." 
neau Président du Cercle remercia cordialement 
l'assistance d'avoir répondu
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L'Alliance Nationale a aussi rendu d'immenses 
services à nos compatriotes de la Province d« 
Québec. En prêtant aux municipalités scolaires 
elle a favorisé l’instruction et l'éducation; elle ;i 

. conservé chez nous la petite économie canadienn*'
"Encourageons donc nos sociétés catholiques poUr le bénéfice des Canadiens-Français Elle » 

... , , x, . , d,. langue française de secours mulucl, qui. cm- fait gravir avec honneur à certain. des nôtre, h,
l,a fondation de I Alliance Nationale fut ms- me I Alliance, sont la Providence des pauvres, la différents degrés de l’échelle sociale 

piree par un * pensée généreuse jointe à un désir caissière des imprévoyants de toutes les classes." 
ardent d'assurer h nos compatriotes de langue

Patrie, et c'est ce qui a fait la force de cette

en leur four­
nissant les quelques milliers de piastres qui les

, .... , ‘Encourageons nos société# de bienfaisance qui ,mt fait après lô ans K) ans et mème ô ans les
française une institution «ohde et durable. Cette fournissent a IVjvrier, au pauvre, surtout, le solides capitalistes d'aujourd'hui. Au lieu d'en- 
fondation était vivement désirée par les véritables moyen de fair,, des économies, alors qu'il n'en vover son argent 4 l’étranger eomnie In font 
philanthropes l,raque, vers 1800, un eertain ferait peut-être pas s'il était laissé à lui-méme." certaines au 1res soeiété. qui n'ont aueune affinilé

'le langue anglaise, Et, en terminant. M. Saint-Denis, demande & avee la nôtre elle a eonservé les millions
établies dans I ouest des Etats-Unis et du ses auditeurs de conserver toujours le souvenir diens-français pour le soutien des oeuvres cana-
( anada, fonctionnant sur le principe fédératif, de cette société qui répond si bien à nos aspira- diennes-françaiscs et c'est ce qui lui vaut auiour-
exereèrent dans la province de Québec une action lions et dont l'existence est synonyme de vie- d'hui l'admiration et l'appui de nos compatrio­
te le que I existence de nos «ueiétés nationales en loira. Puis il reprend son siège pendant que tes". Cette pén,raison vibrante fur soulignée par 
tut menacée. D*s nouvelles méthodes adminis- l'on applaudit A ses dernières paroles. de vives acclamations.
Inatives quelles faisaient miroiter aux yeux de
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Monsieur (’lis Duquette, Inspecter en chef,
«•ont pat riot es canadicns-français du Canada et l'Ame de l'Alliance Nationale, prend ensuite la 

H des Etats-Unis leur valurent un recrutement parole au milieu d'un tonnerre d'applaudisse- ^‘rmmé on *a proclamation des heureux gti- 
considérable. Et pour un moment, les nôtres se ments. gnants et de nombreux et magnifiques prix

F«ottKiMar sarraseïssat soar..
Iri ri S saxons, |i< ndant ce temps-lit nos institutions cette Institution, pour en assurer le succès, le 0n sépara au client de l'hymne national 
nationales périclitaient, faule de pouvoir s'infuse r meilleur de sa vie, de ses énergies et deson talent ; "O CANADA", 
du sang nouveau pour combattre ees sociétés aussi, c’est avis, une maîtrise absolue nu’il nous r m ■ i , , ,, ,,

sans „„„s paraître hostile, alors pouvaient le pari......... cette Association, l'un des plus beau, V,IU ô^niratoür'TLtémn^ie” eduTt

HT' ........ .. '• d,t"nt"an"- d"" "h'^uvradn génie eanadien-français. et qu'il ZL Jr ".i^tion'de L^bra Jmt le,
... ... ..... , , nous résume avis, une clarté admirable, l'un des suivants: MM. 1»»» Létourneau

U ver ,al,b-s défenseurs du peuple jetèrent chapitres les plu, .Hachants de l'histoire de la „s»a|d Cardinal Vice-pré,..... .. Adélard Pal,-

“m -es l 'élan r""-' T'" " "’T. “U,'U" , "“'"« c.in'- rauça,,,. cl catholique sur llau,,„ Trésorier et See.-arehiviste; M. Sauter,vremède, VroutûL mé,T ‘' F d Aménq“« Commimmre ordonnateur; Madame .1. A. (lag,,
nôïn.'"' U""1'11'" méthmles avant séduit le, Tantôt, c'est la note patriotique qui fait et Mlle Vinet Auditrice» et M. Hector Létourne,,,

courir, sur toute l'assemblée, un frisson de légitime Substitut du I"résident Général.

Plus tard, dans la soirée, quand le cuchn, fut
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